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J’ai recommencé…


… ça fait des semaines que je me dis qu’il ne faut pas que je recommence… que le dernier coup c’était la fois de trop… qu’il faut que…que j’apprenne à… à contrôler mes nerfs !


… que je n’ai pas le droit de céder à mes instincts de bête.


Cet après-midi encore, je me le suis dit : « Dan ! Faut que tu sois fort ! »


Mais c’est ça qui plus est fort que moi.


Et…


…


et j’ai quitté le bar fatigué ce soir, on a eu du monde aujourd’hui, beaucoup de monde…. beaucoup de clients réguliers. Certains, qui ont la même vie pourrie que moi et qui du coup me considèrent comme un des leurs ; comme un être humain. …


Pas comme mon patron ! Et pas comme l’autre qui était là aussi au bout du bar avec sa tête de con !


Celui-là, je ne l’aime pas ! J’ai envie de lui refaire le portrait quand je le vois.


Lui ! il me regarde de haut parce qu’il est cadre commercial et moi simple serveur, il me parle comme si j’étais un crétin, la moitié d’un moins que rien, un pauvre d’esprit parce que je n’ai pas le métier qui correspondrait à mes envies ; vétérinaire, pompier, cosmonaute. Moi, je voulais être acteur. Et lui ! il tourne en ridicule les mecs comme moi, et pendant qu’il fait son show, sous l’œil béni de mon patron, moi je lui ressers sa troisième rasade de houblon et dans mon silence… je lui dis presque qu’il a raison à ce con.


Ouais moi je me tais, comme un mec qui n’a pas de couilles. Pourtant j’en ai des couilles !


Mais je ne peux pas éclater la gueule de tous les connards, perdre encore un énième taf et défaire la promesse que je me suis faite ! et que j’ai faite à Cara.


Ouais nos couilles, faut croire qu’elles ne nous servent plus à rien dans ces cas-là…


Mais si !


Parce que même la justice l’a dit !


J’entends encore d’ici la voix de la juge : « Vous devriez vous calmer, Monsieur Damart avant qu’il ne soit trop tard ! »


Mais trop tard pour quoi ? Et tu proposes quoi ?


« Et entre nous, ne voudriez-vous pas vous faire une meilleure vie ? »


Mais tu connais quoi de ma vie ?


Et moi je m’en fous de la vie que je pourrais avoir, j’ai déjà du mal à m’en sortir avec celle-ci.


J’aurais dû lui dire…


Ils disent que je suis violent…


Mais je le sais ! Mais j’ai ce problème en moi depuis que je suis né. C’est sûr que si on fouille, c’est lié à mon passé. Il ne peut pas y avoir de hasard à ce qu’on devienne comme ça.


Mais tout le monde s’en bat les couilles des raisons de la violence ! Même la prendre pour excuse, pour l’excuser, ça ne marche pas.


Ben non.


S’il frappe le premier et que tu réponds et que tu le dézingues, c’est toi qui prends. Ça ne marche pas vraiment le : « œil pour œil » et « une dent pour une dent. »


Si tu es violent, pour eux, tu es juste violent.


Ce n’est pas de ma faute, c’est dans ma tête que tout fout le camp.


Je ne sais même pas parler correctement.


Mais un jour ! enfin si un jour… quand je saurai m’exprimer sans gueuler, sans frapper, je dirai aussi des choses pertinentes sur ce que j’ai compris ; sur le monde et ses sujets.


Je parlerai… des conflits, de leurs origines…


que bien souvent, des fois, les torts sont partagés ou… le mal commis involontairement…


Et des livres ! Je citerai Proust ! Que : « Les vrais livres sont les enfants non du grand jour et de la causerie mais de l’obscurité et du silence. »


Et des chiens aussi, je parlerai des chiens ! sur le fait qu’ils sont toujours plus fidèles que leurs maîtres.


Je dirai à mon patron… que le respect, ça compte. Même de patron à employé. Il faut apprendre à se parler.
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